
Les armoiries dans l’église St Pierre de Plouguin 
Édifice  reconstruit entre 1867-1868 

Les familles du manoir de Lesven sont les principales prééminencières de cette église.  

Sur une poutre du chœur plusieurs écussons en alliances y sont présents dont : 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ces trois écussons sont ceux de : Jean-Hyacinthe-Adolphe Collas de La Motte (25 août 1805, 
Plouguin - 21 juillet 1896). C’est un militaire et homme politique français époux de Marie-Gabrielle-
Ernestine de Cresolles en 1ere noces, puis de Bathilde-Marie-Céleste de Cibon, il eut une fille mariée 
à René-Charles Halna du Fretay, chef d'escadron, fils de l'amiral Hippolyte Halna du Fretay. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

H François Denis du Beaudiez, né le 20 juin 1830, décédé le 5 mars 1867 à Landerneau à l’âge 
de 36 ans. Il entre à l’École navale et dans la Marine de 1849 à 1857, il est enseigne de vaisseau à Brest. 
En 1860, il n’a pas affectation connue. (extrait de la base Jogerst (semele)). Il est le fils de Clair 

De Cibon De Crésolles 

Collas de La Motte 

Du Beaudiez De Cibon 



Amable du Beaudiez 1780 et de Zoé Marie Françoise de Flotte 1805-1875.  H François du BEAUDIEZ 
est marié le 28 juin 1898 à Jeanne Pauline Marie Magon de La Villehuchet et en seconde noces à 
Ernestine de Cibon fille de H Pierre Louis de Cibon, Chevalier de la Légion d'honneur 1799-1861 et de 
F Marie Collas de La Motte 1804-1861  

 

Des écussons plus inattendus par leur présence à cet endroit 

 

 

  
 
 
 
 

Il s’agit de Joseph Philippe Léopold Vogt d'Hunolstein et de son épouse  Laure de Crussol 
d'Uzès,  couple de donateurs pour la reconstruction de la nouvelle église.  
 
http://gw.geneanet.org/pierfit?lang=fr&p=laure&n=de+crussol+d+uzes 
http://gw.geneanet.org/pierfit?lang=fr&p=joseph+philippe+leopold&n=vogt+d+hunolstein 
  

Laure de Crussol d'Uzès, née le 28 avril 1838 à Paris est décédée le 4 mai 1897 dans l’incendie 
du "Bazar de la Charité" au 17 rue Jean-Goujon, Paris (75) - 8e arrondissement, inhumée à Entrains (à 
l'âge de 59 ans). http://geneanjou.blog.lemonde.fr/page/32/ 

Ce couple était propriétaire du fief des Kerlec’h en Ploudalmézeau. Le journal L’ETOILE DE LA 
MER du Samedi 11 Mai 1897, annonce un service religieux pour une victime de la catastrophe (126 
morts). — Parmi les victimes de la catastrophe du 4 mai, se trouve Mme la comtesse d’Hunolstein, qui 
possédait des biens importants dans le canton de Ploudalmézeau. Un service a été célébré ce matin, à 
l’église de Ploudalmézeau, pour le repos de son âme. 
 

http://mnesys-viewer.archives-
finistere.fr/accounts/mnesys_cg29/datas/medias/collections/bibliotheque/presse/4MI035/FRAD029_4MI_035_1897_05_01_001_1897_05_2
9_004.pdf  

  

Vogt d’Hunolstein De Crussol d’Uzès 



Les armoiries d’un évêque et d’un archevêque, ayant consacré la nouvelle église. 

 

Mgr Sergent originaire du Nivernais évêque de Quimper et Léon de 1855 à 1871, blasonnant 
d'azur à une Ste Vierge d'argent rayonnante d'or à l'orle en mandorle d'étoiles d'or.  L’œuvre est de 
piètre qualité mais la devise AVE MARIS STELLA permet de lever tout doute. L’autre appartient à Mgr 
Brossais, originaire de Saint-Marc, évêché de Rennes, évêque de Rennes en 1841, archevêque on 1858, 
puis cardinal en 1870, † 1878, il blasonne d’azur au pélican en sa piété d’argent. Devise : In omnibus 
caritas. 

L’écusson, pointe inclinée à senestre, des Lesguen ou Lesven est aussi en bonne place 

 

 
Il est d’or au palmier d’azur, surmonté d’un heaume de chevalier surmonté d’une devise : Mamelle 

d’or, cet écusson représente le domaine de Lesven, Marguerite, héritière de la branche ainée, épouse 
en 1540, Alain le Ny, juveigneur de la maison de Coëtélez qui prit les armes de Lesguen, et cette terre 
est passée depuis par alliance aux du Tertre de Montalais, Collin de La Biochaye et Collas de La Motte 

 

 

 

 

 



Famille de Rivérieulx 

 

 

 
 
D'azur, à la mer ondée d'argent, mouvante de la pointe, surmontée d'un croissant d'argent. Cette 

famille est connue par Armand Marie Émile de Rivérieulx , député du Finistère, né le 25 mars 1809, 
décédé en 1876 à Trouzilit à l’âge de 67 ans, marié à Joséphine Pauline Dalila Desmarets 1812-1876, 
dont un fils Armand-Marie de Rivérieulx du Roualze, maire de Guilers de 1832 à 1855.  
 

 

 

 

Dans le vitrail du chœur 

 

Le pape Pie IX en exercice de 1846 à 1878 
 

L’inventaire des armoiries chœur montre une liste de personnages contemporains de la construction 
du sanctuaire. 

 

 



Le haut vitrail nord du transept 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La rose formée de quatre pétales (soufflets), contenant une généalogie très succincte de la 
maison de Lesven. Il s’agit plus de successions de noms de familles ayant procédé ce lieu. Il faut noter 
la mauvaise tenue des couleurs, noire et azur, des armoiries, elles ne valent pas celles du Moyen-Âge.  

Les détails 

Au centre de la rose 

Alain le Ny, un cadet de la maison de Coëtélez épouse 
en 1540 Marguerite l’héritière de la branche ainée des 
Lesguen ou Lesven Le Ny blasonne d’argent à l’écu d’azur en 
abyme avec 6 annelets de gueules en orle, Lesven est d’or au 
palmier d’azur. 

De Lesven alias Lesguen passe à Le Ny 

 

Le pétale inférieur 

René Séraphin Du Tertre de Montalais, 
chevalier Seigneur de Montalais, Capitaine des 
vaisseaux du Roi, marié avec Claude Le Ny de 
Kerelec 

Le Ny passe à Le Tertre 

 

 

 

 

 

http://gw.geneanet.org/histogendol?lang=fr&p=jeanne&n=du+tertre+de+montalais 

Du Tertre   et     Le Ny 



 

Le pétale de droite 
 

Pierre Marie Auguste Colin de La Biochaye, 
décédé en 1794 à Vannes, Officier de Marine 
mariée avec Jeanne Du Tertre de Montalais 

Du Tertre passe à Colin 

 

 

 

 

 

http://gw.geneanet.org/histogendol?lang=fr&p=jeanne&n=du+tertre+de+montalais 

 

 

Le pétale de gauche 

Alexis Collas de La Motte †1816 
(Capitaine au régiment de l'Ile de France) avec 
son épouse Marie Louise Barthélemy Colin de La 
Biochaye      

Colin passe à Collas 

 
 

http://gw.geneanet.org/pierfit?lang=fr&p=jean+hyacinthe+adolphe&n=collas+de+la+motte 

 

 

 

 

 

 

Collas de La Motte 

Colin     et         Du Tertre 

Colin de La Biochaye 



Au plus haut de la rose  

 

Pierre Louis de Cibon, Légion d'honneur (Chevalier) 1799-
1861 marié en 1827 à  Marie Collas de La Motte 1804-1861). Le 
3e écu n’est pas identifié. 

Collas passe à Cibon 

 

 

 

Le haut vitrail sud du transept  

Le vitrail de François Denis Du Beaudiez, né le 20 juin 1830, décédé le 5 mars 1867 à Landerneau 
à l’âge de 36 ans, il était enseigne de vaisseau de la promo de l’École navale en 1849. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Beaudiez 

François Denis Du Beaudiez 1830-1867 et 
son épouse Ernestine de Cibon 



Les autres éléments permettant d’identifier le propriétaire des armoiries, sont : la boussole, le 
sextant, l’ancre et le navire ! 

 

 

 

Dont, le nom ARMIDE du navire est 
inscrit sur la poupe, sur lequel le 
jeune enseigne de vaisseau a passé 
sa courte vie. 

 

 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Armide_(1812) 

 

« Armide était une frégate à voiles de second rang de type XVIIIe, lancée en 1821 et démolie 
en 1888. Ces frégates de 800 tonneaux furent produites sur des plans de Jacques-Noël Sané pour la 
classe Vénus de 1781. Elles avaient un équipage de 327 hommes réduit à 110 en cas de reconversion en 
transport et ne gardaient alors que deux canons. » 



 

« En 1817 l'armement était de 28 canons de 18 livres, 14 caronades de 24 et 2 caronades de 8. En 1829 
son armement fut augmenté 28 canons de 18 livres, 16 caronades de 24 et 2 caronades de 18. Mise en 
chantier à Nantes en juin 1812, elle est acheminée sur Lorient en septembre 1814 pour y être achevée. 
Lancée le 1er mai 18211, elle appareille pour son premier voyage vers le Brésil. Le 27 avril 1823 elle se 
trouve à l'île Bourbon, dans l'océan Indien. 

 Commandée par le capitaine de vaisseau Hugon, elle participe à la bataille de Navarin en 1827, 
détruisant quatre corvettes turques et capturant la Sultania ; le 1er novembre 1828 elle participe à 
l'attaque du château de Morée.  

Suite à une épidémie de fièvre jaune elle devient un navire-hôpital en 1832. Partant de l'Île Bourbon, 
elle arrive à Brest le 30 novembre 1848, puis gagne les Antilles. Elle repart en 1852 pour les Antilles 
sous le commandement du capitaine de frégate Bizien en passant par le Sénégal et Cayenne ; elle y est 
convertie en transport en 1853 et fait plusieurs voyages jusqu'à Brest.  

Elle est condamnée le 22 décembre 1864 et devient un navire école et un magasin à Rochefort, où elle 
est renommée Entrepôt en 1866. Après un dernier aller-retour pour Brest en février 1869, elle est 
démolie en 1888. » 

La bannière de St Guénolé 

 

La bannière est ornée des armes de la 
maison de Lesven accompagnées de la 
devise « mamelle d'or » Cette devise 
viendrait d’une affirmation des Lesven 
se voulant descendant de la famille de 
Sainte Guen la vierge allaitante, mère 
de St Guénolé.  
 

 

 

Michel Mauguin Nov. 2015 


